LE TEMPS QU'IL FERA : 
DEMAIN : Beau temps clair. Vent taibie 
vorioble. Température soms grond chon- 


ULYSSE a voté . 


| 
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DIMANCHE 14 ET LUNDI 15 
AVRIL 1946 sum anasrasin 


L'ENTR'ACTE 


MEURTRIERE 
PAR AMOUR 


se terminera-t-il par une 


rupture ou un compromis ? 


Georges GARREAU 


'ASSEMBLEE Nationale est plus que jamais dans l'impasse. Elle a dû renon- 
cer, hier après-midi, à continuer l'examen des projets constitutionnels jus- 
qu’à lundi prochain. 

Et, aussitôt, les négociations secrètes ont repris avec fièvre chez M. Vin- 
cent Auriol et ailleurs, pour tenter d'arriver, coûte que coûte, à un compromis. 
Pourquoi ? Parce qu'il est impossible de sauver le projet sans cela. 


La France a lancé 
ses invitations 
pour [a conférence 
des « quatre » 


Le Gouvernement francais vient 
d'envoyer des instructions aux am 
sadeurs de France à Londres Was- 
hington et Moscou pour inviter les 
ministres des Affaires étrangères 
d'Angleterre, des Etats-Unis et de 
TURS.S. à la conférence qui se tien- 
dra à Paris le 25 avril. 


Avant de venir à Paris 


BEVIN, BYRNES 


et MOLOTOV 
se rencontreront 


à Londres 


WASHINGTON, 13 avril. — « MM. 
Byrnes, Molotov et Bevin se réuni- 
ront probablement à Londres avant 
la Conférence de Paris » a révélé 
aujourd'hui une personnalité diploma- 
tique autorisée qui a déclaré, d'autre 
part, que le Conseil des ministres des 
Afaires étrangères  abordera sans 
doute la question de la Ruhr et de la 
Rhénani 


Une déclaration 
soviétique 
sur les relations 


U.R.S.S.- Iran 


MOSCOU, 13 avril. — L'agence 
Tass vient de publier une déclaration 
relative à la politique que les Soviets 
comptent suivre, vis-à-vis de l'Iran. 
La déclaration est rédigée dans ces 
Le t soviétique met 
« Le gouvernement jue 
en pratique la politique du respect 
pour les droits souverains de tous les 
peuples. Il a suivi, dès les premières 
années de son exisience, une politique 
amicale vis-à-vis de l'iran. 
vernement soviétique 
accord à cette politique dans le traité 
russ-iranien signé à Moscou, le 26 
février 1921. Le gouvernement sovié-. 
tique a également renoncé à tous les 
priviléges dont 11 jouissait en Perse. » 
Ce traité a servi jusqu'à l'heure 
sente, de base aux relations entre 
deux pays. Poursulvi avec les 
représentants soviétiques, ce traité a 
exonéré l'Iran des obligations qui tui 
étaient imposées et constitue la base 
de la mise en valeur de l'exploitation. 
des terers iraniennes. 


Pendant que le monde 
meurt de faim. 


L'ARGENTINE 
SPÉCULE 


SUR LE BLÉ 
et le brüle dans ses 


fourneaux 
Tandis que le + Combined Food 
Board » {l'Office mondial du ravi 


taillement) s'efforce de trouver une 
solution aux immenses problèmes de 
production et de distribution qui se 
posent dans une Europe affamée, l'Ar- 
gentine se livre à des spéculations sans 
limites sur les millions de quintaux de 
blé qui sont accumulés dans les im 
menses pampas qui bordent le rio de 
la Piata. 

Ce ble ne sera jamais envoyé aux 
populauons qui meurent de faim. 11 
Sei à alimenter les bauts {ourmaux 
èt remplace le charbon et l'ewenee 
Qui «ont impas idies a obtenir 

Employés, vendeuses de magasins, 
conducteurs d'autobus sont lances 
dans de iolles spéculations, éperonnés 
par des opportuniies qui n'ont ja- 
mais vu un champ de bi 

Des spéculateurs. prevoyant la haus. 
se du prix du blé sur le marché mon 
dial quand les stocks seront épuisés, 
nesocient des milliers d'actions. et de 
viendront, le mo venu. million 
naires en quelques heures. 

Jblique argentine brûlait en- 


rombustion directe soit par exiraetion 
de l'alcool industrie) 

Ces faits sont connus du + Comot- 
ned toog board ». qui tient compie 
ces difficultés crééen par la 


Deux votes si 


Ce chiffre ne représente même 


formant un bi 
une voix de majorité ? 
un referendum populaire ! 


Or, tout le monde sait, au Palais-B. 
figurent dans 


estiment contraire à leurs intérêts, 


| Négociatio 


que du parti communiste et du M.U.R 


Si la loi n'est pas votée le 18 avril. 


Certain nombre de mécontents viennent 


pulaire dans les campagnes. Or, si on 


élection. » 

conséquent, tous ceux qui sont 
mécontents de la loi électorale qui 
vient d'être votée ont un moyen bien 
simple de le faire savoir et de l'empé 
| cher de Jouer. Ils n'auraient qu'à voter 
* Non » au referendum et, automati 
Quement, les prochaines élections au 
Talent lieu avec le méme mode de 
scrutin qu'en octobre dernier. 

Si le public ignore généralement 
cette clause capitale, les dirigeants des 
T'irols grands » la connaissent blen et, 
iyant fa exprès pour eux une loi 
électorale sur mesure. lis ne tiennent 
pas à en perdre le bénéfi 

Volla pourquoi, jusqu'au dernier 
moment, tout sera tenté par eux pour 
éviter une rupture. 


Manœuvres et 


| contre-manœuvres 


On.va méme jusqu'à faire jouer des 
considérations de politique extérieure, 
les communistes faisant remarquer 
wau cas où ils resteraient seuls en 

à tête avec les socialistes, ils se 
ralent obligés de leur faire des conces- 
sions dans un domaine où ieurs thèses. 
en ce qui concerne l'Allemagne. no- 
tamument, sont beaucoup plus proches 
de celles du M.R.P. 

Mais, jusqu'à t aucun pro- 
grès n'a été réalisé dans la vole de ia 
conciliation. Lundi prochain — sauf 
nouvelle remise — le premier débat 
décisif se produiralt sur un am 
ment de M Coste-Floret posant le 
principe des deux Assemblées — telles 
que les admet le M.R P. — de la fa- 
çon suivante ; e Le Parlement se com 

de : 1° l'Assemblée nationale ; 2° 
le Consell supérieur de l'Union fran 
çaise » 

Le second point sur lequel le M.R P 
parait devoir être intrensigezht est le 
mode d'élection du président de ia 
République pour lequel 1 réclame. à 
défaut du vote des deux Chambres. 
Un collège élargi. Et le différend. 
quoique moins capital, reste également 
complet en ce qui concerne la procé 
dure de dissolution et le contrôle 
constitutionnel des lois. 

Et les manœuvres et les contre ma- 
nœuvres s'entrecroisent 

Cast ainsi que les socialistes ayant 
demandé que les membres du Conseil 
de l'Union fussent élus au scrutin ma 
Jogtaire à deux toure et non à 1e 

P. qui leur serait moins favorable — 
je MEP. a aussitôt réplique en re 
clamant une réélection préalable des 
Consell généraux.. à la RP 

Au millieu de ces conflits d'intérêt 
1 est difficile de prévoir comment tout 
cela se terminera. Sans nul doute, la 
crainte du referendum étant le co 
mencement de la sagesse. E 
geants des « Trois Grande » seraient 
au fond d'eux-mêmes, prèts à touies 
les concessions nécessaires pour «e sau 
ver en commun, 

‘Mais ils sont lés par leurs engage 
ments. surveillés par leurs troupes 
dans des conditions telles qu'il leur 
est presque impossible de faire ces 
Concessions rans perdre ia face 

Alors, rien ne prouve que. maigre 
la”fèvre des négociations en eoum. 
mous serons beaucoup plus avancés 
lundi proehatn qu'aujourd'hui. 


MORT DU PEINTRE 
MILLIERE 


ROUEN, 13 avril (dépêche « Paris 
»). — Le peintre de ia vie 
Beristenns, Maurice Miliière tut 


majorité que parce qu'ils 
de vote qui ne liera pas leurs troupes. 
Seni favorables aux deux Chambres et hostiles à une loi électorale qu'elles 


Ce, danger n'échappe aux diri 
pour laquelle ils ont préféré interrompre. une fois de plus, la pubi 
Rue pour reprendre les négociations secrètes plutôt que de jouer leur va-tout. 


ificatifs ont eu lieu hier, deux textes venant d'une fraction | 

de ia minorité telle qu'ils n'avaient aucune chance d'être adoptés | 

| Or, si ces amendements ont. naturellement. recueilli peu de voix, ils n'ont 
été repoussés que par 286 suffrages. purement socialistes et communistes. 


s la moitié de l'effectif de l'Assemblée, 


qui ast de 582 Ti ne constitue la majorité absolue que parce que les ministres 
ne prennent pas part aux scrutins. Sans doute objectera-t-on que ces 286 voix 

Jie dus solide que l'opposition, ii n'en faut pas plus pour assurer 
le vote du projet de la commission. La République n'a-t-elle pas été votée à 


Out, mais alors, le vote de l'Assemblée ne devait pas être sanctionné par 


ourbon, que de nombreux socialistes ne 
sont contraints par une discipline 
importantes fédérations socialistes 


ns secrètes 


Au cas-où le MRP., qui est vivement sollicité par de puissantes forces 
extérieures, ferait voter « non » mu referendum, la division des voix socialistes 
| fe risquerait-elle pas de faire échouer un projet qui n'aurait le soutien intégral 


J 
ants des partis et explique la raison 


.. tant pis. Ils redoutent également qu'il 


y ait au referendum moins d'abstentions qu'aux élections législatives et qu'un 


grossir le total des « non » dans le seul 


but de marquer leur mauvaise humeur. 


Provisotre des Pouvoirs publics, on y trouve l'article 7 suivant : 


Notre plan d'impor- 
tations de 1946 


Plus de 110 milliards 
de francs d’achats indis- 
pensables à l'étranger 


et dans nos colonies 


La première tranche du plan d'im- 
portation. pour 1946, s'élève à 878 mil- 
lions 983.000 dollars. 

Dans ce total, les Etats-Unis entrent 
pour plus de la moitié en tonnage et 
en valeur. 


ravitaillement, les principa- 
sont : le blé, 125 mil- 
la viande et les ma- 


millions de dollars 
pour chaque catégorie. 

Pour l'agriculture. Il sera importé des 
chevaux de trait, des céréales secon- 
daires, des tourteaux, mélasses et mi 
tières organiques, des semences de 
pommes de terre. 

Pour l'industri 
cipaux visent 
et les textiles, puis la sidérurgie. les 
carburants, les minerais et métaux, le 
bois, les pâtes à papier et les cuirs. 

Pour la reconstruction, ij est fait 
appel à des matériaux nouveaux et, 
ultérieurement, à des ensembles pré- 
fabriqués. 

À ce d'im jons 
étrangéres »l'importa- 
tions de nos territoires d'outre-mer se 
chiffrant par 115 millions 66.000 dollars. 


CE MATIN A LA 
Dévolution 


les apports prin- 
produits chimiques 


rogramme 
'ajoute un plan 


des entreprises de presse 


NE trentaine de députés 

l J occupent l'hémicycle, à 

9 heures 40, au coup de 

sonnette présidentiel de M. Mer- 
cier. 


M. Pierre Bloch, à la tribune, 


rapporte le projet relatif à la dévolution des 
presse. Selon lui, le projet gouvernemental tient tardivement une des 


promesses de la clandestinité. 


Le projet » pour but de compléter les ordonnances de 1945. 

— L'interdiction des titres, dit encore M. Pierre Bloch, constitue une 
mesure, certes. mais insuffisanie, car elle n'atteint les traltres que morale- 
ment, dans leur honneur, et non pas matériellement, dans leurs biens. pour 


les empêcher de nuire. 


En conséquence la loi va transférer à l'Etat les éléments d'actif des jour- 
naux. Les biens transferés seront dévolus à une société nationale qui doit en 
assurer la répartition aux nouvelles entreprises soit en propriété, soit en usufruit 


— 11 n'est pas possible, dit encore 
M Pierre Bloch, que les journaux qui 
ont trahi, qui ont, pendant quatre 
ans, accepté les mois d'ordre de loc- 
gupant et de Vichy. pulssent mettre 
À la porte les feullles qui ont tenu 
le flambeau de la Libe 

Dans la pensée du rapporteur, le 
projet «n discussion devra être 
complété par une réforme du statut 
de la presse. que la prochaine Assem. 
blée vera appelée à voter s et qui 
donnera à la IVe Republique des 
moyens d'expression dignes. d'elle » 


l'Algérie ne soit pas prévue 
champ d'application de la loi. 

Puis M. Terrenoire iait le procès de 
la de ia Ilie République, eou- 
pable à ses yeux de trop de compro- 


misions. 
(Suite en page 2.) 
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de comparaitre devant ia cour ises de 
Rome pour y répondre du me 
séducteur, le capitaine ani Lash, . 
L'affaire fit grand bruit en l'opinion se 
passionna pour la prisonnière et en fit une héroïne 
de roman populaire. Des centi de lettres étalent 
expédiées chaque jour à la , contre qui la 
veuve de la victime refu: e porter partie civile, 
Lydia Cirillo, reconnue coupable d'homicide, a 
condamnée au minimum de la peine: quatre ans 
et vingt-trois Jours de prison. 


U NE Jeune et belle Romaine, Lidia Cirillo, vient 


L'AMERIQUE 
construit des bases 


où 2 impérialismes 


raflent le drap 
de soutane ;,%% 


perdons 
J'en matin a mime desdevises 


e douillette. 
parce que 
Saint-Sul- 
pice n'ex- 
porte plus 

uvres pour acheter l'étoffe 


au marché noir. Dans l'attente des événements providentiels susceptibles de 
Valoriser les bons qu'ils perçoivent de temps à autre, comme tous les Fran- 
çais, ils font donc reborder une fois de plus. d'un galon noir, les parties ies 
plus élimées de ieur vétement. 


Concurrence déloyale de la robo 


Il parait que les étoffes habituellement réservées à l'usage ecclésiastique 
plaisent aux femmes, C'est, du moins, l'une des explications que nous a données 
un tailleur pour justifier l'inexplicable raréfaction de ces tissus dont il n'a 
d'ailleurs perçu, en trois ans, que 140 mètres 

Qu'une étoffe aussi austère que la serge pulse plaire aux élégantes est un 
mystére qu'il est inutile de vouloir approfondir. Passe encore pour ces cache- 
mires violets d'avant guerre et d'usage archiépiscopal, q 
chez un autre tailleur ; mais la serge noire | 
de la laine. 

Dans les offices professionnels et les comités d'organisation du textile, on 
ne conteste pas l'attribution de tissus de serge noire à la « nouveauté ». On 
fait simplement ressortie qu'ils ont 4à être jugés impropres à la confection 
des soutanes. I| reste vrai que les prêtres s'en seraient certainement ac- 
commodés 

On précise aussi que les étoffes sont devenues rares parce que les manu- 
factures en ont fabriqué de moins en moins, les fibres employées ne sup- 


CONSTITUANTE 


ajoute qu'un important 'amme de 


mes habits depuis 10 ans. 

En effet, lorsqu'ils se présentent chez un 
tailleur spécialisé dans la coupe du vêtement 
ecclésiastique, on leur fait doucement com- 
prendre que la meilleure façon d'être prompte- 
ment servis serait certainement de fournir le 
tissu eux-mêmes, 

Les prêtres sont trop 


nous avons entrevus 
Ii est vrai qu'après tout c'est 


fabrication, entrepris déjà depuis plu 
sieurs mois, va permettre de satisfaire 
aux besoins les plus pressants. 

A vrai dire, I] était temps. Rien que 
dans une seule maison de confection, 
nous avons relevé 300 bons déposés 
par des ecclésiastiques attendant de. 
puis des mols de pouvoir renouveler 
une garde-robe parvenue à l'extréme 
limite de l'usure. 

Mais 11 y a autre chose. L'industrie 
française du vêtement ecclésiastique 
avait, en 1939, des marchés d'exporia 
tion extrémement importants, au Ca 
nada et dans toute l'Amérique du Sud 

Pour nuancée et discréte qu'elle so 
l| y a une mode dons les soutanes. 
c'est Paris qui la dispense à l'univers 
elle vient simpiement de Saint-Sulpice 
au lieu de la rue de la Paix. Les prin- 
cipales maisons d'exportation de ls 
place de Paris. de Clermont-Ferrand 
et de la Drôme, qui sont sollicitées 


ayant collaboré 
avec l'ennemi 


N par une trés nombreuse clientèle 
s des entreprises de| étrangère privée de « créations 
françaises depuis cing 


ans ont pet 
senté des demandes de licences. Elles 
n'ont pas enregistré de réponses trés 
satisfalsantes. 

Car c'est le tissu lui-même que l'on 
a, mos l'intention d'exporter. Les 
malsons de confection protestent et af. 
firment que c'est le vêtement travaillé 
« en France » que réclament énergi- 
ge les Américains et les Cana 

lens. De la serge, nos alliés savent 
très bien en faire. pure laine, à 100 
pour 100. alors que nous em sommes 


La nationalisation cines 78 
des Assurances | 5b de ces devises dont 


mous avons tant besoin. 
Jeon GOUJON. 


LA CONFISCATION 
DE BIENS DE LA 
SOCIETE HACHETTE 


Au cours de la séance tenue ce matin 
lassembiée nationale de la 


confiscation au 
tous les biens de ia société Hachette 
a été adoptée à l'unanimité. 


Le M.R.P. s'abstient 


| LA MICHODIERE 
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.FRED HEBERT 


HUGUETTE NOX 
De 22 h. à l'oube: SOUPERS 


TROP D'ÉLÉGANTES 


300 tonnes de 
pommes de terre 
américaines ont 
terminé leur voyage 
au dépôt des ordures 
de Pavillons-s-Bois 


chemin du marché 


Pour avoir des pommes 
de terre, des ouvriers 


se mettent en gréve 
LILLE, 13 avril. — Deux cent cin- 
|juante ouvriers de l'atelier d'étude 
Louvroil prés de Maubeuge, se 
sont mis en gréve jeud! aprés-midi. 
Tis réclament les 35 tonnes de pommes 
de terre que tent leurs tickets 
non honorés. Ils ont fait à ce sujet 
une démarche à la sous-préfecture 
d'Avesnes et attendent pour repren- 
dre le travail qu'une réponse satis- 
faisante leu» soit faite. 


MM. Jouhaux et 
Frachon réélus 
secrétaires généraux 
de la CGT. 


MM. Léon Jouhaux et Benoit Fre- 
chon ont été réélus secrétaires gé- 


Secrétaires : MM Jouis Saillant, 
Henri Reynaud. Neumeyer, Tollet, Bo- 
thereau, Racamond, Delamarre, Mon- 


e 


moussesu, Bouzanquet, Marie Couette 


n ciré les parquets q 
6talées et ont 
dû employer 200 personnes « en 


feurs, des électriciens, 


Tow les jours 


wi AU RICHELIEU- DROUOT 
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G. SELLERS 


et mn orchestre momeiligia 


SAINT-SEBASTIEN, avril. 
ONSTATONS - LE 
franchement : il 

semble bien que 

depuis six mois la 
ait singulièrement évolué 
en Espagne. Le départ de 
Franco apparaissait alors 
comme imminent. On par- 


lait de ministère de transition. On 


cherchent à 
élargir leurs 
zones d'influence 


(De notre envoyé spécial 
Charles FAVREL (V) 


it déjà des noms. 


Puis, la formule monarchique a été mise en avant. Cer- 


tes cette solution n'apparai 


de résoudre défi 
Mais en acceptant, pour un temps 
vernement, une partis de l'os 
spectre de la guerre civile. Da 
listes eux-mêmes avaieni pari 
les communistes et les anarchis 
Les conversations entre le 
vies et commentées 
a profondément déçu 
En oir de c 
sidéra le gouvernement F: 
ques qui. à l'ét 
d'ailleurs encouragé par 
que le sentiment 


s partisang de « 


Le choix de 


On avait très vite compris à Ma 


New-York, Londres et Paris sur l'opportui 


sion, diplomatiques ou autres. 


Le jeu américain, notamment, aurait changé d'aspect et 
ires du Caudillo. Mr 
en sol assez lumineuse 


lus redoutable des adv 
ssadeur des U.S.A. à Madrid, él 


térent su 


it pas comme susceptible 


vement le problème politique. 


soire de ce goue 

d'écarter le 
radicaux et les sociae 
à cette idée, Seuls 


in, les 


$0 den Nu ud 


anco ont été 
chec des pourparlers 


ordre » 


Te les à 
dissement fut 


du son c 


4 que l'accord n'existait plus entre 
té d'employer des moyens de prese 


démission du 
ancien am 
T que chacum 


Norman Arm 


saperçoive que Washington, déplaçant ses batteries, allait suivre désormais 


Wne « politique de soutien » 

Les gens qui se disent renselgnés 
trouvent à celte volte-face des raisons 
qui découlent des antagonismes idéolo- 
Fiques russo-américains. | 

% Deux impérislismes se heurtent 
entend-on affirmer à Saint-Sébastien. | 
ft chacun d'eux tente, avant le con- 
fiin d'élargir ses zones d'infiuences 
Le gouvernement des Etats-Unis, ne 
pouvant composer avec le général de 
Gaulle, a cherché ailleurs qu'en 
France une plateforme européenne 
qui lui servirait de tête de pont sur 
le continent. Il a pensé que la Belgi- 
que, vouée par sa position géographi- 

ue à l'entente anglaise, ne lul of- 
Fait pas assez de liberté d'action. Il 
Ves Gone tout naturellement tourné 
du côté de l'Espagne. 

» Or. le temps pressait et ! pouvait 
être dangereux de laisser la pénin- 
sule ibérique s'orienter vers une crise 
politique qui eût provoqué des trou- 
Dies et favorisé les communistes, c'est- 
à-dire consacré l'arrivée de l'URSS. 
sur le rivage atlantique. 

* Les Américains n'ont pas badiné 
et leur réalisme les a contraints à s'ac- 
Sommoder de Franco 

» Les Espagnols, eux, qui se sou- 
ylenent que Franco le premier. 
levé l'étendard antirusse, volent dans 
ce revirement américain une écla- 
fante confirmation de la politique du 
Caudillo, Pour les confirmer dans 
cette idée, il se trouve que ces con- 
sidérations d'ordre international coin- 
cident avec le ressentiment profond 
des nationalistes à l'encontre de tout 
ce qui touche au communisme. Il y 
a eu trop de sang versé pour que les 
haines pardonnent, et ceux mêmes 
qui n'approuvent pas la position prise 
par Franco pendant la guerre sont 

rêts à le suivre s'il sagit de barrer 
a route à l'anarchie... » 


Une place 
de premier plan 


En laissant aux commentateurs qui 
ont soutenu cette thèse devant mol 
la responsabilité de leurs affirma- 
tions et de leurs déductions, on ei 
bien obligé de constater que les Amé- 
ricains ont pris en Espagne une place 
de premier plan. Ce n'est un secret 
pour personne que de gigantesques 
travaux sont entrepris par eux sur 
certains aérodromes, que du matériel | 
d'outre-Atlantique est débarqué dans 
les porta ibériques, que les sociétés 
yankees prennent des participations 
dans les affaires espagnoles, et que| 
les plus grandes facilités sont m 
corales aux observateurs américains, 
qu'ils solent ou non en uniforme. 

En presence de cette attitude. l'An- 
gleterre semble conserver une posi- 
ton d'expectative. 

Dès lors, certains Espagnols, qui pa- 
raissalent les mieux disposés à renver- 
ser Franco, estiment difficile de con- 

et l'hablle pro- 
pagande spécifiquement | 
anticommuniste, ne trouve plus guére 
de contre-partie. 

Tl semble que l'on ait réussi à créer 
un climat de terreur propice à raf. 
fermir la position du régime et de 
gros titres font flamboyer les mots 
redoutables : ultimatum. coup de 
force, bombe atomique, guerre mon- 

ja! 

Si on ajoute à cela que l'unanimité 
des résistants espagnols n'est pas en- 
core réalisée sur le nom du président 
Giral on voit que la q n'est 


pag, impie 
“Espagne partage avec les nations 
Hu continent le triste privilege de ne 
Plus pouvoir disposer d'elle-même — 
parce que toutes ces nations sont 
maintenant des pions que les gran: 
puissances déplacent sur l'éeh! 
international 

avenir dira si, dans le cadre de 
cet CX dirigée. elle conservera 
n libre a suffisant. 
quand même sa vérité. ONE 


L'arrestation du contró- 
leur de l'Enregistre- 
ment de Sceaux fait 
découvrir une nouvelle 
affaire de trafic sur 
les cartes grises 


L'enquête ouverte à la suite d'une 
plainte de l'administration des Do- 
maines sur le trafic auquel se livrait 
le contrôleur de l'Enregistrement de 
Sceaux, Raymond Herbin, qui délie 
vrait à des automobilistes peu serue 
puleux des attestations d'achat, a pere 
mis de fixer maintenant de facon prés 
cise le nombre des pièces de complai= 
sance ainsi délivrées. Il est de 199. 
Herbin avait dûment tarifé ses sere 
vices, selon leur importance. Les prix 
variaient généralement entre 3.000 
francs s'il s'agissait d'une moto, et 28 
à 30.000 franes, si! s'agissait d'um 
camion. Iis attelgnalent 12.000 francs 
pour une voiture, 


L'affaire rebondit 


Mais les investigations des policiers 
devaient les amener à découvrir une 
seconde affaire aussi importante que 
la première. Ils trouvèrent, chez deg 
garagistes, clients d'Herbin, um tas 
volumineux de papiers des Domaines 
à l'en-tête de ia ville de Vernon 
(Eure), ainsi qu'au faux cachet de 
l'Enregistrement de Sceaux. 

Les faussaires, qui avalent été 
clients d'Herbin, avaient jugé habile 
de se livrer au même trafic que leur 
fournisseur en délivrant, moyennant 
des sommes sensiblement inférieures 
à cells que leur demandait Herbin, 
des attestations apocryphes te 
tant aux propriétaires de véhicules 
dérobés aux Allemands d'obtenir une 
carte grise. Et ils avaient précisément 
choisi le papier à en-tête de la ville 
de Vernon paree que, dans cette la- 
calité, s'était trouvé pendant plusieurs 
mois un important parc de voitures 
et que l'administration des Domaines 
y avait effectué de nombreuses vene 
ies. 

Quatre des membres de la bande t 


Fernand Taury, 37 ans, garagiste, 17, 
rue d'Hau! i Mareel Taury, 3 
ans, mécanicien, 28, rue de la Mou- 
zaia ; Ra enot, 3 ans, 
3, rue de , el Roge: 


T Pougnand, 
24 ans, 67, allée de la Forêt, à la 
Celle-Saint-Cioud. ont été envoyés au 
dépót Quatre de leurs complices et 
démarcheurs, Hurni, Marie, Josse 
rand et Faure, ont été laissés en Iie 
berté provisoire. L'enquéte se pours 
suit et cette affaire promet d'être fere 
lie en rebondissements, 


Un commis principal 
du contróle économique 
faisait chanter 


ses victimes 


LILLE. 13 avril. — La peli 
dürréter Charles Oei Commis 
rineipal du contrôle économique à 

Aile. Qui dressait. des procès-vi 
et informalt ensuite ses victimes qu'i 
gial dispo à, minimiser Titae 

versement 

moyennant de sommes 

venalt de recevoir 40000 
d'une” marchande de légumes eontro 
laquelle 1l avait verbalisé pour pros 
fits ieltes, lorsqu'il a été confondu. 


Pour ses "funérailles" la S.D.N. a dépensé 


GENEVE, 13 avril (par tél). — La session funé- 
raire de la 5.D.N, aura coûté quelque 20 millions de 
francs français, Six semaines avant la reprise des 
débats on a commencé à préparer l'édifice. Oi 
deux personnes se sont 
être conduites à l'infir 
jus » 
déjà nombreux du courrier, des cyclistes et chayf- sabi 

personnel bilingue et des 


classe. 


le. On a 
services 


ouvrir toutes 
Heu: 


Chez BOUSCA 


15, re Ge Lappe - ROQ 64-65 
CE SOIR SAMEDI 


GRAND BAL DE NUIT 


qve l'orchestre FERNANDO 


20 millions defrancs. 


ronéotypistes. Des 


— Et Il nous manquait au moins 80 personnes pour 
raonnes 
s portes: nous a confió un « respon- 
nt que les étudi: 
mis à contribution... ESSI: 


et deux personnes victimes d'un cirage excessif sont à I! 


funérailles de toute première 


" pu être 


pital 


LE PETIT TEDDY 


43, rue Coumartin + OPE. 21-74 

hr T son teisme = 10 ma 

^ 20 h DINER DANSANT avec 
ROSO - COLDOBAN 


MAURICE TEYNAC 


4 
E 
ou de 
amérieaine. 
HB y a une 
pas l'intention de lui 
H C'est à Phyllis que je gagné P souplesse, en 
Quoi qu' 
a de comprendre. 
a aujourd'hui, Léger nous 
fiait les talons 
lés par la 
bien 
si on 
tout 
nos 
la 
lâché 
Je 
Je lui ai donné LE 
chèque 
ou non à fiches multiples, et je n'a- 
vais rien dit au caissier. Seulement, 
d J'ai déposé le chèque. J'avais vu 
f qu'il avait inserit sur son talon. 
` lement : 
n C'est le lendemain que Lola 
! Sachetti sont venus chercher I 
f gent. Quand je leur al tendu le 
i que, elle a fait un tour de 
milieu du bureau : 
t 
l; 
— AU revoir. Vous vollà peut 
" — Au revoir Vous voi être 
t me de nous pour quelque 
[ mps. 
—" Peut-être, (A ouvres m 
| Encore et toujours... 
i 


A Toulon on détournait 
des denrées destinées 
aux rapatriés 
d'Extréme-Orient 


LE PLUS GRAND MAGAZIN! 
DE CINÉMA VA NAITRE i 


| M NES 


* BREVET 
| RHUMES D'ÉLÉGANCE 
| : GRIPPE 


MAUX & GORGE 


Bayonne ne veut pas 
payer les escroqueries 


MALADIES DE FEMMES 
ET ENFANTS 


célèbre Stavisky. 
national ef-h cmfhy cmfhyp emfp 


ON, 
nay-s.-Bois (f ie 


PAQUES à TROUVILLE. Tt. conf. V. 
s. mer. TERSEUR, 8, r. du Chancelier 


HOTEL « LA NEVA » 


RÜIFTER 


orga! 
mait au conseil municipal de 

M. Brana, maire de Bayonne, s'est 
élevé contre le bruit que le conseil 
municipal n'hésiterait pas à démission 
i dia 


K 


COGNAC 


LA JOURNEE 
RUE 5764 


hier solr, entre 40 r. Rochechouart et | 
Palais Rochechouart, bague fiançailies bril- 
. | lants. | Grosse récompense. pporter 
Mme RICHARD, 40, rue Rochechouart. 


Hostellerie CABASSUD 


TELEPH. 303, VILLE-D'AVRAY 
REOUVERTURE LE 17 AVAIL 


LA DEPECHE DE PARIS 


paraîtra mardi prochain 
16 avril 


Elle ménera le combat pour 
la DEFENSE 
TOUTES LES LIBERTES 


et le 
RASSEMBLEMENT 


[Eo 


FILATURES TOUTES MISSIONS - 
- 1 E A LA FERRAILLE 


Motérialité des faits. Preuves a 


| Y -MER (Var) 
| Cx 


taire, les lumières 
- éclatantes de New-York 
Broadway 


inspiré, aussi bien que 
le climat de la vie 

im- 
prévue. dans as dvtuez 
ments. Ainsi celle qui 


dans ce dépaysement, 2 


‘aient 


LA DÉVOLUTION DES BIENS 


des entreprises de press 


bré en 1943 dans la trahison 

— Tous ces journaux, dit-il, sont] 
coupables de haute trahison. Tous) 
ceux qui ont paru sous le régime 
la censure allemande ou vichyssoise| 
doivent être frappés pour crime de 
lèse-patrie. Iis doivent être frappés] 
dans la personne de leurs directeurs| 
et dans leurs biens. C'était le pro- 
gramme du CNR. qui avait reçu 
l'approbation de tous les partis. 

» Toute exception, dit-il. sous 
applaudissements de l'extréme-gauche, 
serait la brèche par où s'échappe-| 
ralent tous les requins de la presse 


selon lesquels L'Intransigeant et Paris 
Boir vont êtr autorisés à reparaître et) 


doit, au contraire, les voir augmenter] 
et par priorité. 

l'apparition à la tribune de M. 
Joseph Denais est accueillie par des| 
mouvements divers de  l'extréme-| 
gauche. 


M. Joseph Denais : 


« Pas d'excés !... » 


Pierre Bloch se lève : 

« Quand j'étais en prison, dit-il. 
le seul journal que je pouvais lire 
était le Courrier du Centre » qui fai- 
sait l'éloge du Maréchal et dont vous| 
étiez un des principaux collabora- 

UTS. » 

M. Joseph Denais répond qu'il a 
donné à ce journal trois articles trai- 
tant des questions économiques et du 
réi des sinistrés. 

Denais fait alors la discrimina 
fion entre les journaux de la RéRsis- 
tance : ceux qui ont paru dans la 
clandestinité et ceux qui se sont ré-| 
vélés résistants lorsque les Aliemands| 
eurent quitté le territoire francais 

M. Joseph Denais estime arbitrai- 
Tes les mesures ayant frappé certains| 


— C'est la conception des pouvolrs| 


autoritaires, depuis Napoléon jusqu'à 
Staline. xA c 


du dimanche 


PAR ANDRÉ CH R 


BERI 
2E 


Ell 


Aujourd'hui Notre favori : le Portugal 
à Lishome Nos espoirs: Ben Barek, Aston, Bihel 


meroit confionce pour l'avenir. 


Mais les Portugais annoncent, d'outre port, qu'ils 
sont certains de vaincre. C'est teur droit. 


outre que le fait d'avoir battu N 
fois qu'ils les ont rencontré ci 


qu'ils établissent — à tort ou à roisom — sur leurs Versoires de pratiquer le jeu qui leur convient le | ! @ Le shot de Peiroteo. ton. 
résultats internotionoux et les nôtres. mieux. Mois mos demis me s'ípuiseront-ils pos dons | 
Les Portugais vont sons doute demoin Yn rôle de chien de berger propri epo wl 
te festball vif, rapide t otaa i ue Er CMM opem spem moon I —M——————— 
soucier du morquo, 'odversaire. lis comptent Nous le croignons. v Brive à Baten er, pe 3 
E est ds aur ere Pme EIE. RE eqni mum perm wne vici por: Es Bera Uis, MESI | VALMY reste à Tarbes 
bileté de leurs intérieurs Esperito Santo et Aromjo et tugaise. Lucien GAMBLIN. Grp ^ m d TARBES. — Le champion de 
ane des 100 m et 200 m 
René Vaim 


Je Racin jud de Lens 
ge ds 


: M. Garasson ^ membres: 
MN. Max Lepagnot, Marcel Pier. 
Ton, Jacques Vilcof 


LE « MENEUR DE JEU » 
NE SERA PAS LA... 


Unique matoh de championnat 
em première Bonnes re- 
covro Lens 

ont 18 chance, «iie 


tarten les Bret 
im ses di. alio di 


ext ouriont peu probable, 

parce que les 

« gueules nores » seront 2 

de lour menter de jew, Sikio, et 

moment, parce que Rennes 

une équipe robuste ef difficile 

battre, surtout sur son ter- 
rain, 


L'absence de Prouff, remplacé 


par Rophy, handicopera, certes, 
les coéquipiers de Bordier. maia 
is revrotent, méanmoins, trou 


ver les ressouross nécessaires d la 
ietotre, 

Bw seconde division, le Stade 
et Nonoy étant € Mita jeu », 
Angers recevant Amiens essoierü 
de 2  ropprocker. me, 
Colmar, ef Besangon, qui. donne: 
ront Vhospitalité à Douoi, Mul- 
house at Troyes, auront les fa- 
veurs de ia cote, ainsi que Non 
les qui jouera au Mama. 

‘Dans le Sud. Toulouse vainera 
certainement Perpignan et, Alia, 
Clermont. "Nice, Antibes ét Tou 
lon deerütent eh fair 

ma de Nimes, Grenoble 
Fiers. Vigny ef Brive 
Enfin, lundi, à Avignon, ler- 
dente formation locale vendra 
Skirement +0. peou Ton 
lenders," Montpellier. c 


autant Gua 
Be 


ALBI attend de pied ferme 


le treize décid 


ALBI. — Roan- 


pe-Aibi.., Quel sera 


méthode du WM qu'ils ont fort bien assimilée. Mar- 
quont de près, respectant les consignes qui leur ont FRANÇAIS 
PALMARES DU MATCH € AUN anaa T a aa 
Touiouse, Prance (4-3) d'exécution. F-15000 tica 
Lisbonne, Portugal (4-0) + Acrobaties avec la belle Ÿ D m 
PCS Eee 10) et efficacité. Diasa diode 
» ugal Dynamisme, supériorité 
Teas e rr + Habitude de disputer des 
pem. 10; Portugal, 31. nee e espérée » © matches épulsanp. 
ET ® ebinie Santo à Faile 4 Le talent de Ben Barek ! 
été données, ils empécheront certainement leurs od- | droite. © Le perçant de Bihel et As- 


sur le dynamisme d'une formation qui soutient foci 
pendant tout un match une ollure très rapide. 
Les Français utiliseront, comme à leur hobitude, lo 


LEURS PARTICULARITÉS 


Contrele 


vorte de son 


sagte par la récente Incorporation dans l'équipe À 


de joueurs jeunes 


contrer demain, 


ticusle du Luxembourg possède les éléments néces- 
saires pour remporter une victoire qui peut être 


très nette. 


La force de cette équipe réside dans sa igoe | Jeudi 5 mal 
d'attaque composée de footballeurs rapides et par- 


tieulérement effc 


La victoire est à la portée =: 
Luxembourg, Jes Jeunes de France 


qui. concerne 
PS ane en IER 
le centre avant Sinibai aliler ganche Flamion LA ET 
Cette ligne. que le demi droit Blondel, le centre demi Jonquet | boi de T 7 
et les deux intérieurs Sesia et arre wont A méme d'alimenter de | Vesioet 
la meilleure facon, se manquera pas d'alerter fréquemment la 
défense luxembourgeoise, qui, malgré son expérience et son appli- A Les équipes du Si 
Cation, aura bien du mal 4 contenir les efforts de mos jeunes coqs, | Reims et de Charievilie. 
Cependant, si les effort de aquants français ne donnent vaingeurs des groupes 
prede résultats positis dans Ja pr Ment | Onest et Nord Est, disputeront in 
'ermindre que les Lürembeurpeols. tenaces, psi. | finale “du Championat am 
qués, ne Dar-y t à e tour à imposer un een. pius lent, du Nord-Est, dhnanche, à Com. 
Qui surpremdrait nos représentants et leor ferait a 1 
Wer i maniere de jure adversaires dx 
KAP E ITE que de Qeterveoir Faction de down | É 
phe expérimentés comme Blondel, Carré (Aile) "et Cecchini. pour | jen 
redresser une situation qui pourrait n'être que défavorable à l'équipe | ze | a 
française. pard, Nock ; Ignace Braun, M. 
Nous eroyons que ia victoire reviendra A mos nationaux, dent | ri : Bajlot, “Battiston.” Caii 


Je jeu est plus vavrié et plus incisif, — L. G. 


» 


ver sa grands 
collaboration 
ique rugby: 
Valmy ontran 
que Tarbaise. 


En parfaite 
avec Vatis 
T Rodriguez, 
"Unioo Athiéti- 


ambition. vive, alerte, encou- 


l'équipe de France B qui reu-|# Les rencontres du Ch 
A Strasbourg. de France de prem 
vision, reporté en raison 
Cr-Portugal se dispu 
mercredi 17, jeudi 18 avi 


la formation na- | 


Jan Stender verra Jany 


Jom Stender. | l'entraineur 
liandaia, nous disait, à An- 


| de Les équipes de 


On a toujours à appren- 
. Chiers-Hodange (Luxembourg r 


out en ce 


| tivement 
| 
| 


Lorrain, Kemp. 


A l'examen avant 
FRANCE - GALLES 


A PARIS : Pomathios, 


enave (Pi 
A BORDEAUX : 
(Aviron Bayonnais). 


Alvarez 


Basquet, Matheu Fes 
Cas 
! 
! 
| 


ignan). 
EXAMINATEURS 
Leron (Paris), 

(Bordeaux), 


é de ROANNE 


le condamné de 
cette "rencontre on- 
ER ? Albi XI, 


mé aux environs fmmédiate d'Al. 
bi et 


n'arrivera sur le terrain 
lernler moment. 
équipe très complète, 
m re au sérieux et 
talouna; 

son pack puissant et rapide, wes 
Tignes arrière et wur son rl 
teur qu'est le trois-quart Inter. 
nationa! Comés, 

Les Albigeois restent confiants 
et veulent valnere 

Voici l'équipe d'Albi $ 
Arrière > Castagnon 

Bergòs, Rouannet, V 
. Desplats : demis 
sl, (m. Combes ; 

; "Berthoumieu, Piques 
ròs. Cesse, Triliew 


CARCASSONNE écueil 
pour LYON-TREIZE 


LYON, — Comment établir un 
pronostic solide sur im rug ymen 
du FO de Lyon qui, d'un bout à 
Foutre de io saison. ont fait prow. 
ve d'une inconstonoe abrohue P 


lors de leur victoire sur Albi. 
par ezempie. n'étaient ile pas am. 
Mlémemt de trois de leurs 
Aliments P 
contre Corcasson 


putés 


Capables du meilleur comme 
pire. Comme à l'habitude 
Wéendront tête ous Audois. pen 
dant la  promière mi-temps 
Le PO Lyon récupérera tous ses 
blessés : Harbe et Rameau re 
prendront leurs places, em seconde 


ligne, permettant à Pla et Coll 
de s'installer définitivement com. 
me piliers. Par conire, la ren 
irde au centre de ia Home den 


trou-quarta. dHurabielle, rempi 
Qum! Loprume, me s'imposait por 
Voie la composition de l'équipe 
Monnaie à 
arrire © R. Minjot 
ria e “Delmotte. O. 
urobieiie, "Cazade 
(6 Prétin, qm.) Laoët 


troie. 
3 


demis 
avanta: 


Perez, 
Beros 


Remplaçant : 


Tardif, Borde. Rameau, Plo, Jei. 


| forces sensiblement égales. 


AUJOURD'HUI EN QUART DE FINALE DE LA « COUPE » AU PARC. 


Le P.U.C. part décidé, l'Aviron compte 
sur Dauger et Alvarez, Biarritz et 
le Stade Toulousain ont leur chance | 


A BORDEAUX mieux 
nois, stimulé p nts 
portée sur T 
chonce en fo 
éternel riv 


de sa condition, 

rôce à Acom 
Mais 

quorts por rapport 


TOULOUSE, Perpignon et 

« repuemt ‘leur huitième de 

ordemment dispu- très ouvert le aux Pomtw-Jumecux Si les 
tés A BIARRITZ, le Stode cotalons n'accusent pos le 
A PARIS, la Sec- soin o sonné le rassemblement o mar bolas nei cag 


tion Paloise, chom- gougnon et Maurice t monche en secon 
pion de Fronce 1946, se heurtera rentrée. Noé prend pioce e os, il t que PUSA P. 
Qu tenant 1945 de l'épreuve : Agen. sième ligne entre Barran et a so de jouer un quort 
Deux équipes solidement crmées en quel. L'équipe est, de ce f contre Montferrand, 


trois-quarts comme en avants, dè rite. Elle devra néanmo 


ferme avec son adversaire le 


Géo VILLETAN. 


Quatre candidats 
é LL] 
aux demi-finales de * Coupe”... 
A BIARRITZ A BORDEAUX 
STADE TOULOUSAIN IARRITZ 
Melle sen 
Lossègue Brouot M. Foure Dutroin Grenier Frois Gobaston Garrigues 
10.) Bocqué ie.) Lossolle 
es dn taa, 
Borron - pes el Daguerre hal » Goboriou 
Fobre Corrère Béroud Dollignon 
Morsoni Loper Vidol Fochon Sarrabezolles Arrizabalaga 
| Ld 
| Mossore emend Philip. v $e od ^ em 
a: n eg 
Coot P P ouéper ^ Cooset Lore D Lotitte 
LE (oT biaclde 
Piocé wet! rest Serge | Outer Douger Dinet  Behoteguy 
mr "vore 
P. U. C. AVIRON BAYONNAIS 


dore, Coll, — P. B. 


PAU va trouver en AGEN un |PARIS XIII plus vite, 


adversaire à sa taille, de sa valeur 


Iu Pou, chompion 
E de Fronce de rug- 
by, va essayer, ou- 
ou Pare 
d'occé- 


mole de lo Coupe 
de France en éli- 
minant — si possi- 
ble — Agen, le dé- 
tentes 1945 de 
cette épreuve. 

Pou, depuis so 
victoire sur Lourdes, fit un match 
peu brillant en foce de Bègles, Ses 
Gri ont flairé le donger et 

e f remanié leur, dupe. 
C'est oinsi que Descloux est onnon- 
cé trois-quorts centre à lo place de 
Losclie, et qu'on escompte ferme 
le participation de Duthen, lequel 
hier encore étoit douteux. 

Ainsi l'équipe champion, bien ar- 
mée en lignes arrière, parfaitement 
équilibrée en avants avec Lougo H, 
Theux, Rousse, Tucoo, Aristoy, Mon- 
casin, Martin, Lorrot sero de toi 
avec, en sus, deux bons demis, Bor. 
bes et Cazenave, à imposer un ieu 
puissant, bien construit et à enlever 
le décision. 

Ce qu'il monquait à Agen, jus- 


Noé jouera troisième ligne 
au Stade Toulousain 


Pomathios 


contre le PUC 
UNE. — Pour jouer Je 
Biarritz, le Toulou- 


a formé sa meilleure équipe. 
Mais Brané a décidé de laisser 
sa piace à Not, enfin rétabli 

Hrané effectuers cependant le 
déplacement. L'équipe sera donc 
la suivante : 

Arrière : Mellet; 
Lassègue, Broust. 
et Dutrain ; 


trois-quarts : 
Maurice Faure 


qu'ici, c'était-un peu plus de vitesse 
les tros-Quorts On a foit 
Carobignoc de l'aile ou 
d'arrière et incorporé ou cen- 
un jeune de 20 ons, Muret, qui 
Montaubon, fit mer- 


Agen rencontre Pau aujourd'hui à Paris, en Cow 


« Qui gagnera ! » demande 
l'élève qui « sèche » 


initié a levé le doigt. IL répondra : 
FHEU. » Ce Qui lui dura valu un 


bat TOULOUSE : 22 à 8 


veille. On trouvé, en outre, en "* 
Richon, gars de 19 ons, un demi |q 

de mêlée de quolité. Énfin, pour | 
doner pius de tenue à lo mêlée, | à 
Ferrio remploce Sintex en troisième 
ligne entre Matheu et Basquet. 


Un seul changement dan 
Tu Toulouse Olyn 


taque. toulousaine 
v de' ia igne de 
mh br digas rar 
"sese à tete 

Wrineteod. pond 
« Ua dangereore 


mène 


l'alle giucbe de 
trois-qu: 


Du côté parisien, A. 


joue dem! de mêlée, mais, en se F 
je “mi-temps, ii eet remplacé Dubalen. 

par Dop. de Vitae "et va marquer entre 
PARTIE e polesux um "aa non erans 

Coup oi frt 

ing "minute de PARIS. 3 : TOULOUSE, 2 

avantage des Yi pe Dù me au tae, Paris répond 

trlareg, servi pur contre-attaque " Wietendarita que 

Senorde wow vis-Aeri Laverie ‘transtorme en bx 


PARIS, & ; TOULOUSE 3. 


"ehappée — d'Hatehande 


UC e 
Font Lttagues et contreatis 
qe PARIS, 18 

Hatchoodo. II et Petriaren, se 

alwtuguent du côté parivim FINALEMENT PARIS BAT 
did aue feiern." TOULOUSE 22 À 8. 


CONSIDE 


aem 
XE d eri RATIONS 
rad es D Lo" T Olympique eut un gros avantage : celui du tolonsoge qui 
y i vine Vis lenpemest. Moi, dons e jeu ouvert, les events furent 


tus en bréche por les Ses trois-quorts monquérent de vitesse 


Loups de geng 


@ Le matoh de bome Ruiase-TeM. 
Cosioraguie, organteé à La Chous 
e Fond a 6d pagat por in Swisse 
(8 viototres à 1]. D'outre part, 
le meeting franos-italien 8T ver 
don'a (t gomé également par la 
Muisse (à ieroires à 1) 

4 Sloekhoim, Oli Tandberg a 

ttu Kem Shan, Qus points 


# L'équipe de football du PU. 
a «té invitée à disputer un tour- 
mol en Autriche avec les équipes 
de „Presens, Insbruek et Merle. 


À propos de la coupe Davis 
“On peut avoir confiance ea nos chances ” 


Eu vue du match France-An- 


ment Fonsi qw apie e en- 

esta foardie par le pro- 

chain tournoi de Pam et par les 
de Paris 


nous dit 


BRUGNON 


les courts couverts du tennis Mi 
Us vont maintenant 
méme 


et 


et d'entente. Les meilleurs, et de loin, furent Brumetoud et Perez qui 


le centre Hatchondo et l'oilier Petriack, qui réussit de fort jolies choses. 
Par opposition, l'ortiére Auran se montra faible. 


|Cerdan va contribuer au grand essor 
de la boxe sur la Cóte d'Azur 


ndis é spécial C.-W. HERRING) de bore dignes de Paris et dee 
(De envoyé spécial C.-W. ) randen villes a Europe. Dee ren- 
NE (feit ah. R Debes Dent MES eim 
champion conscien- éme préparation et le R.O, compte dis. 

Sieur "que Marcel Iud») t3 
Serdan ICI ant orgatisiteste parisenr 


v 


Déjà 


pour aa rencontre ii est question qu'André 
avec Joe Brun, [la Brugnon s'installe définitivement 
déjà battu eon að- à onialne, André ei 
saire de demain doivent re 
deux fois, par k. o. e m Negrettl et 

en deux rounds eu 1041 et en à l'intention d'un ami, um 4 La "rencontre 


qu'il sembiait heureux de revoir, 
ce qui dénote que le moral est 


sept rounds par abandon l'année e Famechon 
dernière. Néanmoins, 11 s’entraîe 

comme s'il s'agissait d'un cham- 
plonpat du monde ! 

Hier encore, dams l'amoe spé- 
cislément ai pour le com- 
bat sur la Promenade des Anglais, 
près de l'endroit et se trouvait 


Leurs, Brun est on « dur » 
que solent jes circons 
De monte Jamais daos 
wm rig battu d'avance. 

La féunion de demain ew er 


NOS ENVOYÉS 
SPÉCIAUX 


le Cenino de Jetée, aujourd'hui ganisée par le Ring Olympique 1e " 

disparu et qui peut contegir 3.000 Nice, avec le concours de ia mu- | Lucien GAMBLIN, à Lisbemme 
spectateurs. 1 a boxe trois fois micipalité et le Comité dee Tetes (Fronce-Portugal) 

deux ronds. vement contre Le sportif maire de C.-W. HERRING, à Nice (Cer- 


dan-Joe Brun) 
Félix LEVITAN, à Reims (Chom- | 
piomnot de Fronce de demi- 


mes Cota. "eal aei emet m | 
aile mais (1 rentrera speciale 


mond. La veille, fl n'avait fait 
pour assister au combat. 


que quatre "rounds, et, ee pen- 

Stat tors ao rioz. 1 oo dit: 

QR ait moins bien hier 

comme ur mais a 
retroure 

AT de Nice sous aon benu 


mille perennes peur le 
assistaient à la séance d'éB- 


